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Des grecs demandent à Philippe : 
« Nous voulons voir Jésus »  

Des grecs, des païens, abordent Philippe et lui demandent : « Nous voulons voir Jé-
sus ! »... Philippe va parler à André et tous les deux vont le dire à Jésus… 

Dans ce temps de préparation à Pâques, l’Évangile ne nous met pas devant notre 
seul chemin personnel de purification, mais devant des personnes hors de l’Église 
qui, explicitement ou non, ont cette attente : « Nous voulons voir Jésus ! » 

Au travail, sur le quartier, nous vivons au milieu de gens qui ne croient pas ou ne 
pratiquent pas. L’Évangile de ce jour nous appelle à être attentif à la soif de connaître 
Jésus, de connaître Dieu, que Dieu a inscrite dans le cœur de tout homme, toute 
femme.  

A Pâques, Natacha et Audrey, parmi beaucoup d’autres dans le monde, recevront le 
baptême. Les catéchumènes disent aussi : « Nous voulons voir Jésus ». Ils disent 
même : « Nous voulons recevoir Jésus, devenir membres de son corps », devenir 
"disciples-missionnaires", disciple et apôtres. 

Les grecs de l’Évangile ne s’adressent pas directement à Jésus mais à Philippe, qui 
parle à André, et ils vont parler à Jésus. Les personnes qui cherchent à voir Jésus 
aujourd'hui peuvent-ils le trouver quand ils nous rencontrent, au travail, sur le quar-
tier, dans le bus ? Peuvent-ils voir Jésus quand il viennent retrouver notre commu-
nauté de Jean XXIII ? 

Cela dit toute la responsabilité qui est la nôtre : que notre manière de vivre entre 
nous, d’accueillir, de prier, de nous engager dans le service de l’homme, en Église et 
dans le monde, puisse permettre aux gens de voir Jésus, de désirer le connaître, le 
recevoir. 

Et nous, voulons-nous voir Jésus ?  

Nous percevons toute l’importance de l’appel de notre 
évêque à "Goûter la Parole" personnellement, en-
semble, constamment, car, comment ceux qui nous 
rencontrent pourront-ils voir Jésus, si nous ne pas-
sons pas du temps à le regarder, le contempler, en 
particulier en faisant "cahier de Paroles de Vie". Com-
ment les gens pourront-ils voir Jésus en nous rencon-
trant si nous ne sommes pas nourris de la Parole de 
Jésus, si nous ne la vivons pas. 

Des gens autour de nous cherchent un sens à leur 
vie, veulent voir Jésus… Le désir des gens de con-
naître Jésus, désir plus ou moins conscient, le désir 
de Dieu de se faire connaître, voilà la motivation la 



plus forte pour renouveler vraiment note baptême dans les fêtes de Pâques qui ap-
prochent, recevoir le sacrement de réconciliation, être nombreux à vivre toutes les 
étapes de la semaine sainte. Voilà une motivation forte pour oser inviter des voisins à 
faire "Maison d'Evangile" avant Pâques et rejoindre ceux qui ne viennent pas.  

Des Grecs demandent à Philippe : « Nous voulons voir Jésus ! »… Avez-vous remar-
qué la réponse de Jésus à Philippe et André : « Si le grain de blé tombé en terre ne 
meurt pas, il reste seul ; mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. »… Les Grecs 
veulent le voir et, en réponse, Jésus annonce sa mort, et qu’il ne sera plus directe-
ment visible… qu’il lui faut passer par la 
mort et la résurrection, pour se donner à 
tous, donner son Esprit à tous, Juifs et 
grecs, qu’il compte sur l’Église pour montrer 
Jésus au monde, qu’il compte sur nous pour 
devenir son corps visible, pour faire raison-
ner sa Parole. 

Et Jésus continue en appelant à le suivre 
sur le chemin de la vie donnée, de l’amour 
sans limite : « Si quelqu'un veut me servir, 
qu’il me suive ; et là où moi je suis, là aussi 
sera mon serviteur. » Si Jésus parle au 
cœur de chacun, comme nous le dit Jéré-
mie, Jésus compte sur chacun de nous et 
sur nous tous ensemble pour être son vi-
sage auprès de ceux qui ne le connaissent 
pas. 

Bruno Cadart  

Dimanche 18 mars: Jean 12,20-33;  
Dimanche 25 mars: Passion selon Saint 

La joie de l’Évangile  

Suite de la publication d’extraits du texte du Pape François  

Non à la disparité sociale qui engendre la violence 

59. De toute part on demande une plus grande sécurité qui ne viendra qu’en 

éliminant l’exclusion et les injustices entre les peuples et les personnes, en 

remettant en question les structures sociales injustes dans leur racine 

De nos jours, de toutes parts on demande une plus grande sécurité. Mais, tant que 

ne s’éliminent pas l’exclusion sociale et la disparité sociale, dans la société et entre 

les divers peuples, il sera impossible d’éradiquer la violence. On accuse les pauvres 

et les populations les plus pauvres de la violence, mais, sans égalité de chances, les 

différentes formes d’agression et de guerre trouveront un terrain fertile qui tôt ou tard 

provoquera l’explosion. Quand la société – locale, nationale ou mondiale – aban-

donne dans la périphérie une partie d’elle-même, il n’y a ni programmes politiques, ni 

forces de l’ordre ou d’intelligence qui puissent assurer sans fin la tranquillité. Cela 

n’arrive pas seulement parce que la disparité sociale provoque la réaction violente de 



Journée découverte scoutisme  
le 18 mars à Jean XXIII  

Le groupe Scout et Guides de France de Champigny - Joinville vous invite à venir 
partager  une journée d'activités pour découvrir le scoutisme et pourquoi pas partir 
cet été en camp tous ensemble.  

Cette invitation s'adresse aux petits comme aux plus grands (8 -17 ans) mais aussi 
aux adultes qui veulent découvrir le mouvement (il y a de la place pour tous !) 

Pour participer : nous rencontrer lors de la messe du 18 Mars et participer à la jour-
née. Soit nous prévenir par mail à cette adresse : rgchampignyjoinville@gmail.com 
ou par téléphone au 06 19 66 56 61 

Prévoir un pique-nique et un vêtement chaud, si possible. Jeux, rires garantis et un 
petit goûter sera prévu pour les plus audacieux. Avec Scoutitude,  

Elodie et ses chefs   

 

ceux qui sont exclus du système, mais parce que le système social et économique 

est injuste à sa racine. De même que le bien tend à se communiquer, de même le 

mal auquel on consent, c’est-à-dire l’injustice, tend à répandre sa force nuisible et à 

démolir silencieusement les bases de tout système politique et social, quelle que soit 

sa solidité. Si toute action a des conséquences, un mal niché dans les structures 

d’une société comporte toujours un potentiel de dissolution et de mort. C’est le mal 

cristallisé dans les structures sociales injustes, dont on ne peut pas attendre un ave-

nir meilleur. Nous sommes loin de ce qu’on appelle la “fin de l’histoire”, puisque les 

conditions d’un développement durable et pacifique ne sont pas encore adéquate-

ment implantées et réalisées. 

60. Mécanismes de l’économie actuelle qui promeuvent une consommation 

effrénée et excluent en comptant sur les armes pour sa sécurité et en accusant 

les pauvres  

Les mécanismes de l’économie actuelle promeuvent une exagération de la consom-

mation, mais il résulte que l’esprit de consommation effréné, uni à la disparité sociale, 

dégrade doublement le tissu social. De cette manière, la disparité sociale engendre 

tôt ou tard une violence que la course aux armements ne résout ni résoudra jamais. 

Elle sert seulement à chercher à tromper ceux qui réclament une plus grande sécuri-

té, comme si aujourd’hui nous ne savions pas que les armes et la répression vio-

lente, au lieu d’apporter des solutions, créent des conflits nouveaux et pires. Certains 

se satisfont simplement en accusant les pauvres et les pays pauvres de leurs maux, 

avec des généralisations indues, et prétendent trouver la solution dans une 

“éducation” qui les rassure et les transforme en êtres apprivoisés et inoffensifs. Cela 

devient encore plus irritant si ceux qui sont exclus voient croître ce cancer social qui 

est la corruption profondément enracinée dans de nombreux pays – dans les gouver-

nements, dans l’entreprise et dans les institutions – quelle que soit l’idéologie poli-

tique des gouvernants. 



Paroisse Saint Jean 23 

9, Rue Rabelais – 94430 Chennevières-sur-Marne  Tel. : 01 45 76 55 20.  

email : eglisesaintjean23@gmail.com  

Accueil :   Mercredi et vendredi de 17h à 19h, Samedi de 10h à 12h  

  et sur rendez-vous (Père Bruno Cadart : 07 83 59 91 67) 

Messes : Le dimanche à 9h et à 10h30  

  Mercredi à 18h (adoration après)  Vendredi à 8h30 

Chapelet :      le 2ème et le 4ème vendredi du mois à 18h  

Eglise ouverte pour prier quand le Père Bruno est là ou aux heures d’accueil 

- Vendredi 23 mars à 19h chemin de croix  

- Samedi 24 mars « Journée du Pardon » à Notre Dame du Sacré-

Cœur de Coeuilly (28 rue Colombe Hardelet, Champigny)   

 9h30 à 14h: Temps du pardon suivi d’un « repas solidaire » 

 Ou 12h à 16h:  « Repas solidaire » suivi du temps du pardon  

- Dimanche 25 mars: Messe avec bénédiction des Rameaux  

 À 9h et 10h30 (rameaux vendus au profit des jeunes du Frat 1€ et plus le brin 

 - nous avons dû acheter le buis en gros à cause de la maladie des buis) 

 ATTENTION : CHANGEMENT D’HEURE…  

- Mardi Saint 27 mars Messe chrismale  

 à 19h au palais des Sports de Créteil 

- Jeudi Saint 29 mars à 20h30: Messe de la Sainte Cène 

 Toute la journée, confessions individuelles  

- Vendredi Saint 30 mars 

 - 15h Chemin de Croix 

 - 20h30 Célébration de la Passion 

- Samedi Saint 31 mars à 22h: Veillée pascale  

- Dimanche de Pâques 1er avril:  une seule Messe à 10h30 

Recevoir le sacrement du Pardon pour Pâques  

- Un moment privilégié: Journée du pardon samedi 24 mars à Coeuilly  

- ou en demandant au Père Bruno, avant ou après les messes de semaine ou 

quand il est là et disponible, ou en prenant rendez-vous pour être sûr de le trouver. 

Le Père Bruno sera présent toute la journée du jeudi saint. 

« Happy day » revient en avril...  Activités à la paroisse pour les enfants de 3 

à 17 ans, pendant la 1ère semaine des vacances scolaires, tous les jours du lundi 

16 au vendredi 20 avril de 9h à 18h. Renseignements au 06 64 15 58 95 


